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LE FIEF DE BOQUET, AUTREFOIS BOKAIN (B)

Nous trouvons successivement Adélardus de Bokain en 1127, 
Paulus de Bokain en 1152, Simon de Bokain en 1385.
Le domaine passe ensuite dans la famille du chevalier 
Henri de Batezan et de son fils Henri.
Libert de Bocang rend hommage pour 3 bonniers gisant en 
Camp-de-grès, dessous Grand ban et Ernoul de Bokaing rend 
hommage à Robert de Namur pour d'autres terres. Libillon, 
fils de Libier de Bokaing, tient 20 bonniers de terre 
dessus le vivier de Saint-Denis. Le 6 octobre 1399, Johan, 
fils de Henry Bastin de Bokaing, relève sauf usufruit de 
son père, une maison et tenure gisant à Bokaing, par 
échéance de damoiselle Clare, sa mère. Le 13 avril 1404, 
Henrion, fils Bastinial (fils Henry Bastin) relève un fief 
à Bokaing, par succession de son père. Ce fief fut relevé 
dans la suite par Sainte, f1lle d'Henry, dit Bastinial, de 
Temploux, par décès dudit Henrion, son frère. Jean de 
Moncheau de Brigodes releva la seigneurie en 1465. Le 26 
juin 1500, Jehan, fils de Jean de Moncheau et de Jehenne 
de la Haye, relève le fief de Bokaing, sauf l’usufruit de 
son père. Le 16 mai 1530, par décès de Kath. du Sarte sa 
be1le-mère, Laurent Baduelle, mari de Marie de Moncheau, 
relève la maison de Bokaing. Le 26 juillet 1547, François 
Wyfflet, mari de Marie de Moncheau, relève la maison de 
Bokaing échue à sa femme par décès de Laurent Baduelle. 
Jehan, fils de Laurent Baduelle, relève le fief de Bokaing 
près de Templux.
Jean Badue1le, troisième du nom, seigneur de Boquet, 
achètera pour la sornme de 4.600 florins la seigneurie 
hautaine de Temploux, engagée par Philippe IV, roi  
d'Espagne, le 11 août 1628, à messire Jean t’Serclaes, 
comte de Tilly, général du Saint-Empire. I1 devenait ainsi 
le maître incontesté de Temploux et de Boquet.
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